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Chapitre 2

Éléments de langage

2.1 Mots-clés

2.1.1 Commandes générales

Debut : Vide l’intégralité du contexte d’exécution.

Fin : Quitte l’interpréteur.

Defs : Sert a voir toutes les variables définies dans la session courante
(les identificateurs et les valeurs).

Lance : Exécute le programme chargé en mémoire avec ou sans étiquette.

Efface : Supprime une ou plusieurs lignes de code suivant les étiquettes
début et fin mises en argument.

Liste : Affiche toutes les lignes de programme mémorisées dans l’ordre
croissant entre les numéros de ligne de l’intervalle étiquette début et fin
donné en argument. Sans argument Affiche toutes les lignes de
programme dans l’ordre croissant des numéros de ligne.

Sauve : Sauvegarde un programme LIR dans un fichier.

Charge : Charge un programme LIR préalablement enregistré
dans un fichier.

2.1.2 Instructions de programmation

Var : Stocke une chaine dans une variable pour pouvoir récupérer/manipuler
cet/cette entier/chaine plus tard dans le programme.

Entre : Invite l’utilisateur à saisir la valeur d’une variable au clavier afin de
pouvoir communiquer avec le contexte de l’interpreteur et le modifier.

Affiche : Affiche le contenu de l’expression que l’on lui donne afin de pou-
voir récupérer/vérifier le/les résultats du programme. Sans argument, cela
provoque un saut de ligne.

Vaen : Effectue un saut vers une ligne spécifique d’un programme afin de
créer des branchements ou des itérations dans le programme.

Si ... vaen : Effectue un saut vers une ligne spécifique d’un programme si la
condition est remplie pour créer des branchements ou des itérations des
les programmes.
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CHAPITRE 2. ÉLÉMENTS DE LANGAGE

Procedure : Transfère l’execution au numéro d’étiquette spécifié afin de pou-
voir executer le programme puis reprendre puis reprendre en séquence
une fois la procédure terminée (Fait appel à une fonction).

Retour : Retoune à la suite de la ligne de code qui a précédé l’appel de la
procédure afin de terminer la fonction en cours et reprendre l’execution
du programme.

Stop : Arrêter le programme.

2.2 Étiquettes

Les étiquettes sont des numéros servant à repérer les lignes d’un programme
et à les mettre en ordre. Ces numéros sont des entiers positifs entre 1 et 99999.
Il est conseillé de numéroter initialement les lignes de 5 en 5, ou bien de 10 en
10.

2.3 Constantes littérales

Elles sont de 2 types : entier signé ou chaînes de caractères.

2.3.1 Entiers

Les valeurs entières sont exprimées en base 10 et donc formées des carac-
tères +, -, 0, 1, 2, 3, 4, 5, 6, 7, 8, 9.
Leur valeur est comprise dans l’intervalle [-231=-2147483648, 231=2147483648].

2.3.2 Chaînes de caractères

Les chaînes seront entourées de guillemets et limitées à 70 caractères.

2.4 Identificateurs

Les identificateurs n’ont pas besoin d’être déclarés : leur première utilisation
suffit à les créer. Si cette première utilisation n’est pas une affectation ou une
entrée leur valeur sera choisie arbitrairement.
Toutes les données utilisées sont variables. Leurs valeurs sont conservées et mo-
difiables durant la session de l’interpréteur. Elles ne sont détruites que par la
commande debut.
La portée des variables est globale et elles ne peuvent pas être soumises à du
transtypage.

2.4.1 Identificateurs d’entiers

Les nom identifiants des entiers commenceront obligatoirement par une lettre
qui sera suivie d’au plus 24 lettres ou chiffres.
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CHAPITRE 2. ÉLÉMENTS DE LANGAGE

2.4.2 Identificateurs de Chaînes

Les noms identifiant des chaînes de caractères commenceront par le sym-
bole $, suivi d’une lettre, qui sera suivie d’au plus 24 lettres ou chiffres.

2.5 Expressions

2.5.1 Expression entière

Les expressions concernent toujours deux opérandes séparés par un opéra-
teur (notation infixe). La présence d’espace (séparateur neutre) n’est pas obli-
gatoire (mais conseillée). Un opérande est soit une constante littérale, soit un
identificateur. L’opérateur est un caractère symbolisant les opérations arithmé-
tiques courantes : +, -, *, /, %

+ : addition entière

- : soustraction entière

* : multiplication entière

/ : quotient de la division entière

% : reste de la division entière

2.5.2 Expression sur chaînes

La seule opération utilisée sur les chaînes est la concaténation. Composée
de 2 opérandes chaînes, c’est-à-dire des constantes chaînes ou identificateurs
commençant par $.

2.5.3 Conditions

Les expressions logiques ne sont utilisées qu’avec l’instruction si. Les expres-
sions logiques concernent donc toujours deux opérandes séparés par un opé-
rateur relationnel (notation infixe). Un opérande est soit une constante, soit un
identificateur. L’opérateur relationnel oprel est un symbole parmi : =, <>, <, <=,
>, >=

|=| : représente le test d’égalité

|<>| : représente l’inégalité

|<| : infériorité stricte

|>| : supériorité stricte

|<=| : inférieur ou égal

|=>| : supérieur ou égal

Ces opérateurs ont le sens habituel pour les entiers. Pour les chaînes, c’est
l’ordre lexicographique habituel qui sera utilisé.
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Chapitre 3

Utilisation

3.1 Utilisation des commandes et instructions

3.1.1 Commandes

Debut : Sur un programme chargé en mémoire centrale j’efface toutes les
lignes de code et variables déclarées avec la commande debut.

Fin : Je suis en train d’utiliser l’interpréteur, je quitte l’interpréteur pour la ses-
sion courante en exécutant la commande fin.

Defs : Les variables sont définies dans la session courante de l’interpréteur
j’affiche le contexte actuel en exécutant la commande defs.

Lance : A partir de lignes d’instructions chargées dans la session courante
de l’interpréteur LIR lorsque j’entre la commande lance sans arguments
et la valide, le programme s’exécute à partir de l’étiquette la plus petite.
Et avec argument les lignes d’instructions chargées dans la session cou-
rante de l’interpréteur LIR et lorsque j’entre la commande lance sans ar-
guments et la valide le programme s’exécute à partir de l’étiquette passé
en argument.

Exemple : lance <étiquette début> : <étiquette fin>

Efface : A partir d’une ou plusieurs lignes de programme mémorisées et leur
étiquettes
on tape la commande : efface <étiquette début> : <étiquette fin>.
L’interpréteur effacera alors les lignes de programme dont le numéro d’éti-
quette est compris dans la plage.

Liste : J’entre la commande liste <etiquette_debut>:<etiquette_fin> l’in-
terpréteur va afficher toutes les lignes de programme mémorisées, dans
l’ordre croissant de leur étiquette et dont les étiquettes sont situées dans
cet intervalle donné. Et sans argument la commande liste affiche
toutes les lignes de programme mémorisées, dans l’ordre croissant de leur
étiquette.

Sauve : Quand programme (avec des étiquettes) ai été saisi, lorsque on
entre la commande sauve avec en argument le chemin du fichier (dans
lequel on souhaite sauvegarder le travail), sauve <cheminFichier> les lignes
de codes tapées dans l’interpréteur s’enregistres dans le fichier passé en
argument de la commande pour pouvoir être rechargées plus tard par
l’interpréteur LIR avec la commande charge <cheminFichier>.
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Charge : On a un fichier contenant un programme LIR dans notre ordinateur
lorsque j’entre la commande charge avec en argument le chemin de ce
fichier les lignes de codes enregistrées dans le chier sont chargée dans le
programme pour pouvoir être exécutées et/ou modifiées par l’interpré-
teur LIR.
Exemple : sauve <D:\leCheminDuFichier\leFichier.LextensionDuFichier>

OU sauve <leFichier.LextensionDuFichier>.

3.1.2 Instructions

Var : L’interpréteur enregistre dans la variable spécifiée l’expression.
Syntaxe : <etiquette> var <identificateur> = <expression>

Exemple :
Pour une variable de chaine de caractère : 5 var $varChaine = "chaine"

Pour une variable d’entier : 5 var varEntier = 42

Entre : Lorsque la valeur est saisie, elle est stockée dans la variable détermi-
née dans dans le contexte, sous réserve que les types concordes.
Syntaxe : <etiquette> entre <identificateur>

Exemple :
Pour une variable de chaine de caractère : 10 entre $varChaine

Pour une variable d’entier : 10 entre varEntier

Affiche : L’interpréteur évalue dans l’expression spécifiée la valeur de celle-
ci et renvoie cette valeur sur la console. Si cette commande n’as pas
d’argument elle effectue un saut de ligne.
Syntaxe : <etiquette> affiche [identificateur]

Exemple :
Sans argument : 15 affiche

Pour une variable de chaine de caractère ($varChaine = une) : 15 affiche $varChaine

Pour une variable d’entier (varEntier = 12) : 15 affiche varEntier + 5

Vaen : Lors de l’exécution de l’instruction, le programme ignorera les lignes
suivantes et sautera directement à la ligne indiquée.
Syntaxe : <etiquette> vaen <etiquette>

Exemple : 20 vaen 30

Si ... vaen : Lors de l’execution de l’instruction, le programme igorera les lignes
suivantes et sautera directement à la ligne indiquée si et seulement si la
condition (booléenne) imposée est valide.
Syntaxe : <etiquette> si <condition> vaen <etiquette>

Exemple : 25 si varEntier <> 8 vaen 35

Procedure : L’interpréteur vas chercher la ligne qui a pour identificateur ce-
lui référencé en étiquette et vas l’exéctuer jusqu’à la fin de la séquence.
Syntaxe : <etiquette> procedure <etiquette>

Exemple : 30 procedure 60
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Retour : L’interpréteur vas chercher la ligne qui suivait l’instruction "proce-
dure" et va l’exécuter jusqu’à la fin de la séquence.
Syntaxe : <etiquette> retour

Exemple : 70 retour

Stop : A son exécution, le programme s’arrête lorsqu’il a atteint l’étiquette
spécifiée.
Syntaxe : <etiquette> stop

Exemple : 40 stop

3.2 Programmation en LIR
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Chapitre 4

Exemples d’utilisation
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